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À partir du 12 juillet, l’exposition 
Murmures se déploie dans l’abbaye 
de Silvacane, trésor de pierre et de 
lumière, mettant en scène, sur plus 
de 700 m², une cinquantaine de 
peintures et d’installations réparties 
selon trois séries.

Sans ornement ni figures, accordée 
à la marche du soleil, l’architecture 
épurée instaure une atmosphère 
sereine qui enveloppe le visiteur 
dans un silence propice à 
la contemplation.

Les créations d’Alain du Pontavice 
traduisent les murmures de l’être 
et de la nature. Comme autant 
d’empreintes sensibles, elles 
s’accordent au tremblement des 
apparences et nous font oublier  
la bidimensionnalité des supports  
– la toile ou le métal.

Alors commence, s’élance la véritable 
infinité de la peinture, son seul 
moyen de rejoindre l’autre infini.

page précédente :
Murmures acqua 
(détail),  
huile sur lin,  
195 × 130 cm  
2023
ci-dessous :  
Hardoshir,  
huile sur toile,
117 × 137 cm 
2022
ci-contre :  
Interstice,  
huile sur métal,
140 × 95 cm  
2026

J’ai voulu, du silence,
peindre les impressions
des éléments qui en émanent.
Du minéral au végétal,  
de l’air au feu,
de tout vivant, mes sens aiguisés,
leurs murmures  
me content les mystères.



Exposition MURMURES
du 12 juillet au 31 octobre 2026
ABBAYE DE S ILVACANE
183 route de l’abbaye
13640 La Roque d’Anthéron
contact@alaindupontavice.com

Du 1er juin au 30 septembre, tous les jours : 
10 h–12 h 45 et 14 h–18 h (dernières entrées 12 h et 17 h 15).
Du 1er au 31 octobre, tous les jours sauf le lundi : 
10 h–12 h 45 et 14 h–17 h (dernières entrées 12 h et 16 h 15).

Artiste peintre abstrait, Alain du Pontavice 
conçoit la peinture comme une plongée  
dans l’invisible. Nourri de ses expériences 
lointaines et de ses voyages intimes, son art 
tente de transformer la fugacité des moments  
en un « instant perpétuel ».

Son approche, intuitive et expérimentale, 
repose sur une relation singulière entre la 
matière et le sensible, où la texture occupe  
une place centrale.

Les œuvres se construisent par strates 
successives, parfois sur de longues périodes, 
avant que le motif n’émerge. Enrichies  
de pigments, de sable, de gel ou de métal  

– parfois incisées –, les surfaces révèlent  
des formes organiques ou cosmiques.

C’est le processus  
– immergé dans l’inconnu –  

que j’éprouve le plus.  
La peinture fait éclore  

des territoires 
longtemps pressentis.
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